
Japhet Tekila,
21 ans,
Kinshasa,
République démocratique
du Congo

J’ai fréquenté l’école du dimanche jusqu’à l’âge de vingt ans et j’ai trouvé mer-

veilleux d’y apprendre des vérités spirituelles que je pouvais mettre en pratique. 

Chaque heure passée à l’école du dimanche m’a enrichi et m’a donné une base 

métaphysique solide pour affronter tous les dé� s de la vie quotidienne.

À l’âge de 13 ans, j’ai eu une expé-

rience de guérison obtenue par 

la prière. Un soir, nous jouions sous un 

manguier avec des amis de mon quartier 

lorsque, d’un coup, l’atmosphère parmi 

nous est devenue triste. Un petit insecte 

était tombé de ce manguier et s’était 

posé sur la paupière de mon œil droit. 

Auparavant, j’avais déjà entendu des 

gens raconter que cet insecte pouvait 

nuire sensiblement à la vue et mes amis 

ont commenté dans ce sens. Chaque 

fois que je frottais cet œil, je ressentais 

une douleur vive et il augmentait de 

volume à la seconde. Mes amis m’ont 

conseillé d’y appliquer un produit qui 

réduit la douleur  ; je l’ai fait, mais sans 

succès. Rentré chez moi, je me suis vu 

dans un miroir et j’ai eu très peur de 

l’aspect de mon œil. Élève de l’école du 

dimanche, j’ai alors pris la résolution 

de prier et de ne plus prêter attention 

à tous les commentaires de mes amis 

ni au volume de l’œil. Cette prière ne 

consistait pas à guérir un œil en-

¬ é mais à af� rmer la présence 

ininterrompue de l’harmonie 

en moi. Ma monitrice de l’école 

du dimanche aimait rappe-

ler à ses élèves la relation 

qui existe entre Dieu et 

l’homme ; elle nous ré-
pétait que l’homme 
est spirituel et par-
fait, qu’il est l’image 

de l’Amour (voir Science et Santé, p. 475). 

En cette circonstance, je savais que 

l’homme est à l’abri de toute attaque 

puisqu’il vit en Dieu. Un insecte ne peut 

jamais briser l’harmonie qui s’exprime 

en l’homme car le déroulement du 

bien ne s’arrête jamais, il est continu. 

Quelques minutes plus tard seulement, 

alors que je n’avais même pas quitté la 

table à laquelle j’étais assis pour prier, le 

volume de mon œil a considérablement 

diminué et il n’y a plus eu de douleur. 

C’était l’ajustement de mes pensées sur 

les pensées divines qui avait produit ce 

résultat qu’aucun produit pharmaceu-

tique ne pouvait produire en l’espace 

de quelques minutes. Ma con� ance en 

Dieu m’a donné l’assurance, comme le 

dit Paul dans la Bible, que rien ne peut 

me séparer de Dieu, l’Amour divin. 

(Voir Romains 8:38) La guérison a été 

complète quelques heures plus tard, le 

même jour. 
Plus tard, j’ai été très motivé pour 

servir comme moniteur de l’école du 

dimanche dans une classe spéciale qui 

regroupe des enfants défavorisés de 

ma ville appelés abusivement « enfants 

de la rue ». Cela a été l’accomplisse-

ment de ce à quoi j’avais toujours 

rêvé, devenir moniteur de l’école du 

dimanche de la Science Chrétienne. 

Je sers aussi comme président de 

l’Organisation de la Science Chrétienne 

à l’Université de Kinshasa.  

Jamais séparé
de l’Amour de Dieu

consistait pas à guérir un œil en-

¬ é mais à af� rmer la présence 

ininterrompue de l’harmonie 

en moi. Ma monitrice de l’école 

du dimanche aimait rappe-

ler à ses élèves la relation 

qui existe entre Dieu et 

l’homme ; elle nous ré-
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Tu peux trouver un autre 

témoignage de Japhet 

dans la section vidéo du 

site web du Héraut :
table à laquelle j’étais assis pour prier, le 

volume de mon œil a considérablement 

diminué et il n’y a plus eu de douleur. 

C’était l’ajustement de mes pensées sur 

dans la section vidéo du 

site web du Héraut 

www.leherautsc.com/heraut/videos.jhtml
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Santé et prière


